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Laýbbé MagloiÉe Auclait étaii né à Saint-
Vincent-dé Paul de 111e Jésus, 'au rangSaint-
François, id'une honnête famille de labou-
reurs, le :r8ý ý septembre, 1846. 'D'après le
1)ictionnaire généalogique des Familles, de Chai,-ý
lesbowg de M., l'abbé D .Gosselin, deux Auclair,
Pierre et, André, fils de jean Auclair et de Su-
zanne Aubineau, (de> Saint-Vien, évêché de La,
Rochelle en France), se. màrièrent, en, 1679 et
en 1681 respectivement, à Charlesbourg, et
firent- souche au pays. L'un des fils d'André,

.',,François, fut. le père de Jean-Baptiste, 1eý
quel, se maria à Saint-Vincent de Paul en
:!761ý, Le pèredu futur' curé, qui'sappelait

,,lui aussi, Jean-Baptiste, était, par son père
.-Louizonnet, le petit-fils de ce, premier Auclair

de Saint-Vincent de Paul. De père en fils, on
avait tultivé la terre,'et honnêtement
Dieu.

-Magloixe était le, treL-ièrne d'une famiEeý de
Suinze enfants, dont sept ont vécu jusqu'à

Yâ Unesge d'homme. L'un 'dés plus, le par
conséquent, il put, grâce au bon vouloir de-ses

a, s qu- Mai nt le p'èrd dans seý'travaux de,
]a terre, et sur, les conseils du curé, suivre,e onze ans,peine âgé d son frère Elie (q

>, mourutavocat)ý au collège de Sainte Thérèseý Il
,y fut confrère. de classe de Mgr taRocque, du
=ë LeCQurt, de feu le curé Proulx,. de feu le
curé Cousineau, etc Il se 'distingua surtuàtý
:'ar ýsa vivecité et son bod entrain. A 18
il a-,ýait fini ses études.: Mais il n'avait pas fini


